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Assez discuté, assez dépensé, passons à l’action

Amélioration des conditions de travail et protection des salarié-es : les défis de l’emploi

Courriers de lecteurs
Merci la Ville de Versoix

Chère Ville de Versoix, 
J'ai accueilli des amis d'Asie 
chez moi, ici à Versoix.
Mes amis ont adoré la propreté 
de Versoix. Ils ont également 
aimé les jardins et les parcs 
magnifiquement entretenus, 
des plantes et fleurs coloriées 
partout.
De ma part également, qui 
habite Versoix depuis 1986, un 
grand merci. Je suis sûre que les 
photos prises de Versoix vont 

être grandement appréciées aux 
Philippines. 

Belle rentrée à toutes et à tous.
Denise 

Je fréquente, ainsi que de 
nombreux Versoisiens, ce petit 
coin de paradis depuis 40 ans, et 
j'ai vu les choses évoluer.  Vive les 
sports aquatiques, çe ne pollue 
pas... mais ras le bol des chiens, 
et surtout de leurs maîtres. Je 
déplore que la personne qui a 
écrit l'article n'ait visiblement 
contacté que les possesseurs de 
chiens. Nombre d'usagers du 
lieu sont ravis de ce nouveau 
règlement, tant qu'au fils des 
ans, la cohabitation est devenue 

compliquée. A la moindre 
remarque concernant les canidés 
non tenus en laisse, s'ébrouant 
sur les gens ou leur affaires, 
les aboiements , dérangeant   
la faune et les usagers, et j'en 
passe, on se voit rétorquer que 
" c'est la plage des chiens et qu'on 
a qu'à dégager si ça ne nous plaît 
pas " ( version soft ). Je suis 
désolée pour la petite minorité 
respectueuse qui vient baigner 
ses chiens tenus en longe, bien 
éduqués. J'ai pour ma part 

signé la pétition concernant 
l'interdiction des kite surf mais 
je suis d'avis que les chiens, que 
j'aime, peuvent aller profiter 
de la baignade ailleurs qu'au 
milieu des enfants, au port de 
Versoix, au bord de la Versoix 
et au parc Lullin de Genthod.
et ainsi respecter les amoureux 
de nature de la Bécassine qui 
sont bien plus nombreux que les 
propriétaires de chiens.

Une lectrice (nom connu de la 
rédaction)

Plage de la Bécassine et nouveau règlement

Le Parti socialiste, avec l’appui des syndicats, est à l’origine de nom-

breuses avancées dans le domaine de l’emploi. Cependant, il reste 

encore un long chemin à parcourir et de nombreux défis à relever. 

De plus, les acquis sociaux sont constamment menacés, comme en témoignent les 

récentes réformes de l’AVS21, acceptée en votation populaire, et du deuxième pilier, 

pour laquelle un référendum vient d’être déposé. L’emploi est une des thématiques 

fondamentales pour le PS, dont les élu-es se battent sans relâche pour de meilleures 

conditions de travail et une meilleure protection des salarié-es.

Quatre candidat-es socialistes au Conseil national ont détaillé ci-dessous leurs propo-

sitions pour répondre aux défis actuels et à venir, qu’ils et elles défendront à Berne.  

Faciliter l’accès à la formation continue et à la reconversion professionnelle : Avec 

la flexibilisation du travail et la digitalisation de nombreux gestes professionnels, la 

formation et le soutien à la reconversion professionnelle sont un pan incontournable 

de la lutte contre la perte d’emploi. Il est urgent de renforcer dans la loi sur l’assurance 

chômage les possibilités d’accéder à une qualification. Selon Léna Strasser, il faut en 

finir avec l’assurance fonctionnant au bâton et à la carotte : « Le taux de chômage 

diminue ? Tant mieux ! Mettons en œuvre des mesures fortes pour permettre à celles 

et ceux qui sont encore sans emploi de trouver leur place sur le marché du travail ! ».

Une hausse indispensable des salaires : En plus des difficultés rencontrées dans le 

monde du travail, les salarié-es sont frappé-es de plein fouet par la hausse des prix à la 

consommation. Les salaires réels – le reflet de l’évolution du pouvoir d’achat – ont en 

moyenne diminué l’année dernière (-1,9%). Dans certains secteurs, les travailleurs et 

travailleuses ont vu leurs salaires réels baisser de 5% ! En l’absence de droit collectif du 

travail, des mesures doivent être prises par la collectivité pour enrayer cette spirale et 

empêcher de précariser les salarié-es et leurs familles. Christian Dandrès propose que 

les salaires soient indexés sur le coût de de la vie pour celles et ceux qui perçoivent un 

salaire inférieur à CHF 148'200 par an. 

Totale transparence pour plus d’égalité : Toutes et tous les salarié-es ne partent 

pas avec les mêmes chances dans le monde du travail. L’inégalité salariale entre les 

genres, notamment, demeure une réalité en Suisse et a même augmenté dans cer-

tains secteurs de l’économie. En moyenne, les femmes gagnent 18% de moins que les 

hommes. Près de la moitié de cet écart salarial peut être considéré comme discrimina-

toire, puisqu’elle ne peut s’expliquer par des facteurs objectifs. Pour enrayer ce phé-

nomène, il est nécessaire d’augmenter les contrôles de l’État, de les étendre à toutes 

les entreprises et d’imposer des sanctions efficaces. Oriana Brücker est convaincue 

des avantages de ce mécanisme : « en faisant la lumière sur les salaires, on pousse 

les employeurs à revoir leurs pratiques de rémunération et à garantir une plus grande 

équité. Cela crée un environnement de travail plus juste et responsable ».

Rendre obligatoire l’assurance perte de gain :  La précarité peut concerner n’importe 

quel-le salarié-e, parfois du jour au lendemain. Aujourd’hui encore, il n’est pas obliga-

toire en Suisse pour les employeurs de contracter une assurance perte de gain en cas 

de maladie de leurs salarié-es. Concrètement, alors qu’un revenu de remplacement est 

assuré pour toutes les personnes salariées en cas d’accident, l’employeur qui n’a pas 

contracté d’APG maladie n’est tenu de verser un salaire de remplacement que pendant 

une période limitée, en général 3-4 semaines. Cyril Mizrahi rappelle les conséquences 

désastreuses de cette faille. Il est d’avis qu’il faut impérativement mettre en place une 

assurance perte de gain obligatoire en cas de maladie ! Un thème pour lequel le PS se 

mobilise depuis longtemps, et sur lequel il faut continuer de faire pression.

Election du Conseil national du 22 octobre 2023

Votez la liste No 8 – LES SOCIALISTES

Depuis maintenant trop longtemps, un climat délétère entrave le bon fonctionnement de notre 
belle Commune.

L’absence de collégialité au sein du Conseil administratif (CA), les chamailleries entre Conseil-
lers municipaux (CM), la méfiance à l’égard du travail de l’administration communale, tout cela 
a assez duré.

Pour tenter de mettre fin à ce gaspillage d’argent et d’énergie, le CA a mandaté des institutions 
telles que IDHEAP (Université de Lausanne) et HES-SO Valais, pour mener à bien un diagnos-
tic organisationnel.

Le champ de ce dernier visait à mieux comprendre l’origine des difficultés rencontrées et de 
construire des recommandations pour améliorer la situation, analyser le fonctionnement du 
Secrétariat général et de la direction des services, et réfléchir aux ressources disponibles pour 
la mise en œuvre des prestations publiques.

Au terme de cette large enquête, menée suivant des règles de méthodologie académique, 
dix-neuf recommandations ont été émises regroupées en 3 objectifs : améliorer la confiance 
et la compréhension mutuelle entre CM, CA et administration, limiter l’intervention des acteurs 
politiques dans les tâches opérationnelles de l’administration, et assurer le respect des règles 
du jeu institutionnel.

Le Centre, fidèle à la ligne qu’il a suivie depuis le début de ces dissentions, dans un esprit de 
bon sens qui a toujours présidé à ses travaux, participera activement à la restauration d’un 
fonctionnement apaisé en collaboration avec les autres forces politiques. 

Nos élus s’y engagent. Les Versoisiennes et les Versoisiens le valent bien ! 


